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Là où commence le chaos, commence notre mission
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AGIR, QUAND TOUT S’EFFONDRE.

Quand tout bascule, il n’y a plus de théorie.
Il y a des vies.
Des urgences.
Des décisions.

Ce magazine raconte cette réalité.
Celle de femmes et d’hommes qui agissent,
lorsque tout s’effondre.

À une époque où beaucoup doutent,
où certains perdent espoir,
d’autres font le choix de s’engager.
Sans bruit.
Avec détermination.

Mais une question demeure :
Quelle est notre place dans cette société ?
Car il y a des moments où nous pourrions baisser les bras.
Face aux difficultés.
Face aux blocages.
Face à l’absurde.
Et pourtant…

Soutenir une ONG comme le GSCF,
ce n’est pas un geste anodin.
C’est un choix.
Celui de défendre des valeurs.
Celles de notre drapeau, de notre histoire, de notre patrie.
Une ONG engagée devient une force.
Un contre-pouvoir.
Une voix.
Une capacité d’action.
Dans le secours.
Dans les catastrophes.
Auprès des plus vulnérables.

Donner des moyens au GSCF,
c’est permettre d’agir.
C’est défendre des valeurs.

Dans un monde qui doute,
c’est un acte fort.
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Dans un monde en mutation, les équilibres évoluent.
Les crises se multiplient, les besoins augmentent, et les
réponses doivent s’adapter. Dans ce contexte, des structures
comme le GSCF occupent une place particulière.
Indépendant, opérationnel, engagé, le GSCF ne se substitue
pas aux institutions. Il agit, concrètement, là où il faut agir,
lorsque la situation l’exige.
Dans un monde instable, une organisation comme le GSCF
n’est pas une option. Elle est une nécessité.
Mais agir ne suffit plus.
Il faut aussi structurer, anticiper, faire face à des exigences
toujours plus fortes. Comme beaucoup d’associations, le GSCF
évolue dans un environnement de plus en plus contraignant,
qui impose rigueur, adaptation et responsabilité.
L’avenir du GSCF repose sur une réalité simple.
Sa capacité à intervenir dépendra toujours de la capacité à
s’engager.
Car au-delà des moyens, ce sont les femmes et les hommes qui
font la différence.
Le GSCF continuera d’avancer. Avec exigence, avec
détermination, et avec la volonté constante de répondre
présent.

Merci d’être à nos côtés.
Bonne lecture.

Thierry VELU 
Président - Fondateur
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Le monde change.
Pas lentement. Pas progressivement.
Il bascule.
Ce que nous vivons aujourd’hui n’est pas une simple
succession de crises.
C’est une transformation profonde, brutale, durable.
Les conflits se multiplient, redessinent les équilibres
internationaux et plongent des populations entières dans
l’incertitude.
Dans le même temps, la nature impose sa force : séismes,
inondations, tempêtes, incendies… les catastrophes
s’enchaînent, plus fréquentes, plus violentes, plus
destructrices.
Ce qui était exceptionnel devient habituel.
Ce qui semblait lointain devient immédiat.
Le monde d’hier n’existe plus
L’instabilité n’est plus un risque. C’est une réalité.
Aujourd’hui, les crises ne s’additionnent plus. Elles se
combinent.
Un conflit déclenche une crise humanitaire.
Une catastrophe naturelle fragilise un pays déjà sous
tension.
Une instabilité régionale produit des conséquences
mondiales en quelques jours.
Nous sommes entrés dans une ère d’instabilité
permanente.
Et dans cette nouvelle réalité, aucune société n’est
totalement à l’abri.
Une illusion de maîtrise
Nous avons longtemps cru que le progrès nous protégeait.
Technologie, infrastructures, organisation… tout semblait
sous contrôle.

Dans un monde en plein bouleversement 
Comprendre pour mieux agir

Mais les crises récentes l’ont montré : cette maîtrise est fragile.
Très fragile.
Une catastrophe peut saturer un territoire en quelques heures.
Un événement local peut devenir une crise nationale.
Une défaillance peut en entraîner une autre.
Nos sociétés ne sont pas seulement exposées.
Elles sont interconnectées… donc vulnérables.
Le vrai problème : nous continuons à réagir au lieu d’anticiper
Face à ces bouleversements, une erreur persiste :
nous continuons à fonctionner dans l’urgence.
On intervient.
On gère.
On répare.
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Mais trop souvent, on n’anticipe pas.
Or, dans le monde qui vient, improviser coûtera plus cher que prévoir.
Chaque minute gagnée en préparation, c’est du temps gagné pour sauver.
Chaque investissement réalisé en amont, c’est une crise mieux maîtrisée.
Investir n’est plus un choix. C’est une nécessité.
Il faut le dire clairement :
Ne pas investir aujourd’hui n’est pas une économie.
C’est un risque assumé.
Un risque humain.
Un risque opérationnel.
Un risque stratégique.
Investir, c’est :

renforcer les capacités de secours,
préparer les équipes,
anticiper les crises,
disposer des bons moyens au bon moment.

C’est aussi permettre à ceux qui interviennent sur le terrain d’agir efficacement… et rapidement.
Car dans une catastrophe, tout se joue souvent en quelques heures.
Derrière chaque crise, une réalité simple : sauver ou subir
Sur le terrain, il n’y a pas de théorie.
Il y a des victimes.
Des urgences.
Des décisions à prendre immédiatement.
Les équipes engagées le savent :
la différence se fait avant la crise.
Avant l’intervention.
Avant le chaos.
Avant l’urgence.
C’est là que tout se prépare.
Et c’est là que tout se décide.
Une responsabilité qui nous concerne tous
Aucun acteur ne peut répondre seul à ces défis.
États, collectivités, entreprises, organisations, citoyens…
chacun est une partie de la solution.
Construire un monde plus résilient, ce n’est pas une ambition abstraite.
C’est une responsabilité collective.
Le moment de choisir
Nous vivons une période charnière.
Un moment où les constats ne suffisent plus.
Un moment où les décisions comptent.

Le choix est simple :
Attendre… et subir.
Ou anticiper… et agir.
Car une vérité s’impose, sans détour :

refuser d’investir aujourd’hui, ce n’est pas faire des économies.
C’est accepter que demain coûte plus cher… en vies humaines.

Thierry VELU 
6



Le GSCF présent depuis le premier jour

Le 24 février 2022, l’Europe s’est réveillée sous
le fracas des bombes.

Quatre ans plus tard, la guerre en Ukraine
continue de meurtrir des familles entières, de
détruire des villes, d’arracher des enfants à
leur innocence  et des parents à leurs repères.

Ce triste anniversaire est le rappel brutal d’un
conflit qui dure.
D’une souffrance qui s’installe.
D’une urgence qui ne disparaît pas.

Depuis le premier jour, le Groupe de Secours
Catastrophe Français (GSCF) s’est mobilisé
pour soutenir les populations touchées et les
sapeurs-pompiers ukrainiens engagés en
première ligne. 

UKRAINE
UN CONFLIT QUI DURE, UNE SOLIDARITÉ QUI S’ENGAGE

Dans un contexte particulièrement difficile,
où les bombardements détruisent
habitations et infrastructures, les secours
interviennent quotidiennement pour sauver
des vies.

Au fil des missions, le GSCF a apporté du
matériel et un soutien concret aux pompiers
ukrainiens, illustrant une solidarité forte entre
ceux qui, partout dans le monde, ont choisi
de servir et de protéger.

Quatre ans après le début du conflit, l’aide
humanitaire reste indispensable.

Parce que derrière les chiffres et l’actualité, ce
sont des femmes, des hommes et des enfants
qui continuent de vivre dans l’incertitude.

Et parce que la solidarité ne doit jamais
faiblir.
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Le conflit en Ukraine se poursuit.
Moins présent dans l’actualité, mais toujours
aussi intense sur le terrain.
Chaque jour, les services de secours
interviennent dans des conditions difficiles :
infrastructures endommagées, interventions
à haut risque, matériel mis à rude épreuve.
 La pression reste constante, et les besoins ne
diminuent pas.
Dans ce contexte, continuer à soutenir ceux
qui sauvent est essentiel.
En mars, une action concrète
En mars, fidèle à ses valeurs et à son
engagement humanitaire, le GSCF a réalisé
un nouvel apport de matériel d’une valeur de
plus de 46 000 euros.
Ce soutien s’inscrit dans une logique claire :
apporter des moyens directement utiles aux
sapeurs-pompiers ukrainiens, au plus près
des réalités du terrain.
La dotation comprend principalement des
équipements de protection individuelle
indispensables à l’action des secours :
 bottes, gants, tenues de feu et protections
adaptées aux interventions à haut risque.
Des équipements essentiels, qui permettent
aux intervenants de poursuivre leurs missions
dans de meilleures conditions de sécurité.

Ukraine : tenir dans la durée

Protéger ceux qui protègent
Derrière chaque équipement, il y a bien plus
qu’un simple apport matériel.
Il y a un pompier mieux protégé.
 Une intervention rendue possible.
 Une vie qui peut être sauvée.
Dans un contexte où chaque engagement
comporte des risques, ces moyens font
concrètement la différence.
Un engagement reconnu, une présence
assumée
Le GSCF a également reçu une reconnaissance
officielle pour son soutien aux secours
ukrainiens.
Une distinction qui vient saluer un engagement
constant, mais qui rappelle surtout une réalité :
 la solidarité s’inscrit dans la durée.
Car dans les crises longues, le véritable défi est
de rester mobilisé lorsque l’attention diminue,
mais que les besoins persistent.
Le GSCF fait ce choix. Celui de la continuité, de la
présence et de l’action.

« Le GSCF restera présent aux côtés de l’Ukraine le temps qu’il faudra. »
Thierry Velu
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QUAND L’ENTRAIDE
ROULE SUR
QUATRE ROUES
Un fourgon pompe-tonne du GSCF
remis aux sapeurs-pompiers de
Rovišće en Croatie

Le 22 janvier 2026, un fourgon pompe-tonne du GSCF prenait la route vers la Croatie.

Bien plus qu'un véhicule d'intervention, un symbole de solidarité entre sapeurs-pompiers
européens.

Dans le cadre de ses actions de coopération internationale et de solidarité entre services de
secours, le Groupe de Secours Catastrophe Français (GSCF) s’est rendu en Croatie afin
d’apporter un soutien concret à ses collègues sapeurs-pompiers.

Après plusieurs heures de route à travers l’Europe, la délégation du GSCF est arrivée à
Rovišće le vendredi 23 janvier 2026, où le véhicule était attendu pour renforcer les capacités
opérationnelles des sapeurs-pompiers locaux. 9



Un geste concret de solidarité

Ce fourgon pompe-tonne est le
troisième camion offert par le
GSCF à des services de sapeurs-
pompiers, symbole d’un
engagement durable et concret
au service de la coopération entre
secours.

Un accueil inattendu

Sur la route menant à Rovišće, notre
fourgon avançait vers sa nouvelle
destination. Ce que nous ne savions pas
encore, c’est que nous n’étions pas
seuls.
Au détour de la route, une surprise nous
attendait : un convoi de camions de
sapeurs-pompiers croates. Alignés pour
nous accueillir, ils se sont mis en
mouvement pour escorter notre
fourgon jusqu’à la caserne.
Un moment simple mais fort, qui restera
gravé dans les mémoires.

La cérémonie officielle de remise du véhicule s’est tenue le samedi 24 janvier 2026, en présence de
nombreuses autorités françaises et croates :

Monsieur Fabien Fieschi, Ambassadeur de France en Croatie
Monsieur Slavko Tucaković, Commandant en chef des sapeurs-pompiers de la République de
Croatie
Monsieur Slavko Prišćan, Maire de Rovišće
Plusieurs représentants institutionnels et responsables des services d’incendie

Ce don de matériel opérationnel illustre l’engagement constant du GSCF pour le partage des
moyens, le renforcement des capacités d’intervention et la solidarité internationale entre services de
secours.
Le GSCF remercie chaleureusement les sapeurs-pompiers croates pour leur accueil exceptionnel et
inoubliable.
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Depuis sa création en 1999, le GSCF s’est distingué par deux éléments essentiels :

son indépendance et sa capacité d’intervention rapide.
Les équipes du GSCF ont participé à plusieurs opérations de secours à travers le monde.
Lors du séisme au Népal, le GSCF reste l’une des seules organisations internationales à avoir localisé
et sauvé des personnes ensevelies dans les décombres, dans des conditions particulièrement
difficiles.
Plus récemment, lors du séisme majeur en Turquie en 2023, le GSCF a démontré sa capacité de
mobilisation en parvenant à affréter un avion en moins de trois heures afin de déployer ses équipes
sur la zone sinistrée.
Aujourd’hui, face à l’évolution des catastrophes naturelles et des crises humanitaires, le GSCF
prépare une nouvelle étape de son développement : CAP 2027.

L’objectif est clair : renforcer les équipes, les moyens opérationnels et la capacité d’intervention
afin de sauver encore davantage de vies lors des catastrophes majeures.

LE GSCF FACE AUX CATASTROPHES DU XXIᵉ SIÈCLE
Depuis plus de 27 ans, le Groupe de Secours Catastrophe Français (GSCF) intervient auprès des
populations frappées par les catastrophes en France et à l’international.
Créé par des sapeurs-pompiers, le GSCF s’est construit autour d’un objectif simple : intervenir
rapidement pour sauver des vies lorsque les catastrophes frappent.

Son fondateur, Thierry VELU, sapeur-pompier engagé
depuis l’âge de 16 ans, a imaginé cette organisation après
son retour du séisme dévastateur qui frappa l’Arménie
en 1988.

Cette catastrophe a fait naître une conviction forte :
les catastrophes majeures nécessitent des organisations
spécialisées capables d’intervenir rapidement pour
sauver des vies.

« Les catastrophes du XXIᵉ siècle changent d’échelle.
 Les organisations de secours doivent en faire autant. »

Thierry VELU
 Fondateur du GSCF
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L’information : un enjeu opérationnel 
Aujourd’hui, les crises ne se jouent plus uniquement sur le terrain.‌
Elles se jouent aussi dans l’espace médiatique et sur les réseaux‌
sociaux.
Une vidéo sortie de son contexte, une image ancienne présentée‌
comme actuelle, une information non confirmée peuvent avoir des‌
conséquences concrètes :‌

mouvements de panique‌
mauvaise compréhension de la situation‌
mobilisation inutile des secours‌
tensions au sein des populations 

CONFLITS, RUMEURS ET RESPONSABILITÉ
DANS LES CRISES, LA VÉRITÉ EST AUSSI UNE URGENCE

Dans les crises modernes, les rumeurs se propagent parfois plus vite que les secours.
Sur le terrain, nous le constatons régulièrement : en quelques heures, une information non vérifiée
peut provoquer inquiétude, incompréhension, voire panique. Les images circulent, les analyses se
multiplient, les annonces s’enchaînent. Très vite, l’émotion prend le pas sur la raison.
Mais dans toute crise, au-delà de l’urgence opérationnelle, il existe une autre bataille, plus
silencieuse : celle de l’information.

La vitesse de diffusion de l’information dépasse désormais la capacité immédiate de vérification. Ce‌
décalage crée un terrain propice aux rumeurs. 
Or, dans les situations d’urgence, la désinformation devient un facteur aggravant.

Une responsabilité collective
Face à une crise, il est légitime de vouloir comprendre. Il est naturel de s’inquiéter. Mais il est
essentiel de faire la distinction entre information vérifiée et spéculation.
Sur le terrain, nous savons qu’une mauvaise information peut ralentir l’action, compliquer la
coordination et perturber les populations.
Chacun peut agir avec des réflexes simples :

vérifier la source d’une information
croiser les informations avec plusieurs médias fiables
privilégier les sources officielles
éviter de relayer des contenus sans contexte
attendre confirmation avant de partager

Relayer une rumeur, même involontairement, peut contribuer à amplifier une crise

Garder la tête froide
Dans les premières heures d’une catastrophe, les informations sont souvent incomplètes, parfois
contradictoires. C’est une réalité que nous connaissons bien.
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L’expérience du terrain nous enseigne une règle essentielle : la lucidité permet d’agir
efficacement.
Les réactions précipitées peuvent entraîner des décisions inadaptées. À l’inverse, une analyse posée
permet de mieux orienter les secours et de protéger les populations.
La priorité : les populations
Derrière chaque crise, il y a des femmes, des hommes, des enfants.
Ils vivent l’incertitude, parfois la peur. Dans ce contexte, la circulation de rumeurs peut aggraver leur
situation, créer de l’angoisse et provoquer des comportements à risque.
Protéger les populations, ce n’est pas seulement intervenir sur le terrain.
C’est aussi garantir une information fiable, claire et responsable.
Une exigence pour les acteurs de terrain
Au GSCF, comme pour tous les acteurs du secours, nous avons un devoir de rigueur.
Nous devons :

observer avec discernement
analyser avec précision
communiquer avec responsabilité

Ni minimiser, ni amplifier. Informer avec justesse.
Car dans toute crise, la vérité n’est pas seulement une valeur : c’est un outil de protection.

Notre conviction
Dans les périodes d’incertitude, chacun a un rôle à jouer.
Un geste simple peut faire la différence :
vérifier avant de partager.
La lucidité est une force.
 La prudence est une responsabilité.
Et la vérité demeure la meilleure protection contre le chaos.

Pompiers, nous avons besoin de vous.
.

Face à des catastrophes toujours plus
fréquentes et complexes, le GSCF change de
dimension avec un objectif : 1 000 adhérents
opérationnels d’ici 2027.
2026 sera une année clé avec la création d’un
centre de formation, la structuration du
groupe et le renforcement des départs en
mission.
Rejoindre le GSCF, c’est s’engager
concrètement au service des populations,
en France et à l’international.
.
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Une coupure d’électricité.
Une inondation. Un incendie.
Un accident industriel. 

En quelques minutes, une‌
situation normale peut‌
basculer. 
Et dans ces moments-là, une‌
seule question compte : que‌
faire ? 
Pour aider chacun à mieux‌
comprendre ces situations et‌
adopter les bons réflexes,‌
Thierry VELU, président‌
fondateur du GSCF, publie le‌
livre « Tout peut changer en‌
une minute ». 

Accessible à tous, cet ouvrage‌
propose des repères clairs et‌
concrets pour rester lucide,‌
protéger ses proches et éviter‌
les erreurs qui aggravent une‌
crise. Comment lire le livre ? 

Scannez le QR code pour accéder gratuitement à la‌
version numérique.

Vous pouvez également recevoir la version papier en‌
remplissant le formulaire dédié‌
  (frais de port : 6 €, offerts pour tout don à partir de 15 €). 

Un livre pour comprendre
les catastrophes… et ne plus
les subir 
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 Formulaire de demande du livre
Le livre est offert.

« Tout peut changer en une minute »
Merci de compléter ce formulaire pour recevoir le livre en version papier.

 Informations personnelles
Nom : .............................................................. Prénom : .....................................................................................
Adresse : ................................................................................................................................................................
Code postal : ..............................................Ville : ................................................................................................
Email : .....................................@..............................Téléphone : ........................................................................

Modalités de réception
☐ Je règle les frais de port de 6 € pour recevoir le livre
☐ Je fais un don de 15 € ou plus et je reçois le livre (frais de port offerts) 
Montant du don : ................ €

Vous pouvez également vous rendre sur la page dédiée aux dons dans ce magazine

Adresse de retour : GSCF – BP 80 222- 59654 Villeneuve-d’Ascq

Si une enveloppe GSCF est jointe à ce magazine, vous pouvez y insérer ce formulaire.

Offre limitée à un exemplaire par foyer

Scannez le QR code ci-dessous pour
demander une version papier

15



Dans une logique constante de renforcement de ses capacités en
sauvetage-déblaiement, le GSCF a récemment conduit une série de
tests opérationnels au cœur des souterrains de la Station des
Rousses.
Une équipe des Pompiers Humanitaires du GSCF y a mené des
essais techniques visant à évaluer et valider l’efficacité de plusieurs
équipements de recherche et de localisation de victimes ensevelies,
indispensables lors d’interventions post-sismiques ou après des
effondrements de structures.

Parmi les matériels testés
figuraient notamment des
capteurs acoustiques
capables de détecter les
signaux sonores émis par
d’éventuelles victimes. En
complément, les équipes
ont mis en œuvre un radar
de détection de vie,
technologie avancée
permettant de localiser des
personnes ensevelies grâce
à l’analyse des micro-
mouvements corporels, de
la respiration ou encore de
déplacements
imperceptibles, même en
l’absence de tout appel.

Le GSCF en phase de tests
opérationnels aux Rousses
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Les essais se sont déroulés dans les souterrains du site Commando Games, offrant un‌
environnement particulièrement pertinent pour simuler des conditions d’intervention complexes et‌
réalistes, proches de celles rencontrées sur le terrain. 
Au-delà de la validation technique, cette phase a également permis d’identifier plusieurs zones‌
propices à l’organisation de futurs entraînements. Ce site avait déjà été utilisé l’an dernier dans le‌
cadre d’un stage, confirmant ainsi tout son intérêt pour la préparation opérationnelle des équipes.‌
Une manœuvre nationale de sauvetage-déblaiement pourrait d’ailleurs y être organisée dans les‌
prochaines semaines. 
Le GSCF tient à remercier chaleureusement les équipes de l’Office de Tourisme de la Station des‌
Rousses pour leur accueil et leur soutien, contribuant activement à cette dynamique de‌
professionnalisation. 
Enfin, au-delà de son intérêt opérationnel, ce site atypique offre également au grand public une‌
expérience immersive unique, à découvrir en groupe ou en famille, dans un cadre hors du commun. 

LIBAN : DEPUIS LE DÉBUT DU CONFLIT, UNE
MOBILISATION CONSTANTE DU GSCF

Depuis le début du conflit au Liban, le Groupe de
Secours Catastrophe Français (GSCF) est engagé aux
côtés des secours locaux. Dans un contexte instable,
marqué par une tension permanente et une évolution
rapide des besoins, notre mobilisation ne s’est jamais
interrompue. 
Une présence continue au plus près du terrain 
Dès les premières heures, le GSCF a établi un lien direct
avec les équipes de secours libanaises. Ce contact
q‌uotidien est aujourd’hui au cœur de notre action. Il‌
permet de suivre en temps réel l’évolution de la‌
situation, d’identifier les besoins prioritaires et‌
d’adapter nos réponses avec précision. 
Cette relation de confiance, construite dans la durée,‌
est essentielle. Elle nous permet de dépasser les‌
informations approximatives pour nous appuyer sur‌
une réalité opérationnelle vécue par ceux qui‌
interviennent sur le terrain. 
Chaque jour, nous analysons la situation. 
Chaque jour, nous échangeons avec les secours‌
engagés. 
Chaque jour, nous travaillons à apporter des solutions
concrètes. 17



Soutenir ceux qui sont en première ligne 
Les pompiers libanais font face à une pression exceptionnelle. Engagés sans relâche, ils assurent des
missions de secours dans des conditions souvent difficiles, avec des moyens parfois limités. 
Le GSCF s’est donné une priorité clair‌e : les soutenir efficacement. Cela passe par l’acheminement‌
de matériel adapté, capable de renforcer leurs capacités d’intervention et de sécuriser leurs actions. 
Au-delà de l’aide matérielle, il s’agit aussi d’un soutien entre professionnels du secours, fondé sur‌
une compréhension commune des réalités du terrain. 
Agir vite, mais surtout agir juste 
Dans un contexte de crise, la rapidité d’action est essentielle. Mais elle ne peut se faire au détriment‌
de la pertinence. C’est pourquoi chaque décision repose sur une analyse fine des besoins exprimés‌
par les équipes locales. 
Équipements de protection, matériel opérationnel, appui logistique : chaque contribution est‌
pensée pour être utile, immédiatement et concrètement. 
Notre objectif n’est pas seulement d’aider, mais d’aider efficacement. 
Une mobilisation qui s’inscrit dans la durée 
Au Liban, l’urgence ne se limite pas à un instant. Elle s’inscrit dans le temps. Et c’est dans cette durée‌
que le GSCF entend maintenir son engagement. 
Derrière les chiffres et les opérations, il y a des femmes et des hommes qui continuent d’agir, jour‌
après jour, malgré les difficultés. 
À leurs côtés, nous poursuivons notre mission : être présents, utiles et solidaires, depuis le début du‌
conflit et aussi longtemps que nécessaire. 
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Renforcer nos capacités
humaines : un tournant
stratégique pour le GSCF à
l’horizon 2027

Depuis plus de 26 ans, le Groupe de Secours
Catastrophe Français (GSCF) intervient là où
l’urgence est la plus forte, en France comme
à l’international. Cette capacité d’action
repose sur un modèle unique, fondé sur
l’engagement de nos bénévoles et le soutien
d’une structure encore en construction.
Mais aujourd’hui, avec lucidité et
responsabilité, nous devons regarder la
réalité en face : notre modèle doit évoluer.
Une tension croissante sur nos ressources
humaines
Sur le terrain, nous constatons chaque
semaine une difficulté croissante à mobiliser
nos équipes.

Ce constat n’est pas isolé. Il s’inscrit dans un
contexte global marqué par :

une pénurie de personnel dans de
nombreux secteurs,
des difficultés de recrutement dans les
entreprises,
une pression accrue sur les salariés,
et des tensions similaires au sein même
des services d’incendie et de secours.

La grande majorité de nos bénévoles
opérationnels sont actifs professionnellement.
Aujourd’hui, ils sont de plus en plus sollicités
dans leur emploi, moins remplaçables, et donc
moins disponibles.

Face aux tensions
actuelles sur les
ressources humaines, le
GSCF doit évoluer.
À l’horizon 2027,
renforcer nos capacités
devient une nécessité
pour continuer à agir
efficacement.

Président du GSCF
Thierry VELU 
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Ce n’est pas un manque d’engagement.
C’est une contrainte structurelle.
Et elle a des conséquences directes : des délais de mobilisation qui s’allongent, des équipes plus
difficiles à constituer, et une pression accrue sur les volontaires disponibles.
Un constat clair : nous devons nous adapter
Il serait illusoire de penser que cette situation est temporaire.
Si nous n’adaptons pas notre organisation dès maintenant, notre capacité d’intervention sera
inévitablement fragilisée dans les années à venir.
C’est pourquoi nous devons engager une évolution stratégique majeure, avec un objectif clair à
l’horizon 2027 :
renforcer significativement notre pôle salarié tout en développant notre réseau de bénévoles.
Structurer un pôle salarié : une nécessité opérationnelle
Le développement d’un pôle salarié n’est pas un choix de confort.
C’est une nécessité opérationnelle.
Il permettra de :

garantir une capacité de projection rapide,
assurer la continuité des missions,
structurer la logistique et la coordination,
accompagner les engagements de longue durée,
et sécuriser nos opérations les plus critiques.

Il ne s’agit pas de remplacer le bénévolat, mais de le soutenir, de le renforcer, et de lui permettre de
continuer à exister dans un environnement devenu plus contraint.
Développer le bénévolat : un enjeu territorial majeur
En parallèle, nous devons amplifier notre dynamique de recrutement sur l’ensemble du territoire
national.
Car la réponse aux catastrophes commence aussi par la proximité.
Renforcer notre maillage territorial, c’est :

améliorer notre réactivité,
répartir l’effort opérationnel,
et construire une organisation plus résiliente.

Mais cela implique aussi :
de former davantage,
de structurer les équipes locales,
et surtout de fidéliser nos bénévoles dans la durée.

Un enjeu collectif qui dépasse le GSCF
Cette évolution ne concerne pas uniquement notre organisation.
Elle pose une question plus large :
 quelle place donnons-nous à l’engagement citoyen dans notre société ?
Aujourd’hui, trop de bénévoles sont freinés, parfois pénalisés, dans leur volonté d’agir.
Nous devons collectivement avancer avec :

les entreprises, pour mieux reconnaître cet engagement,
les institutions, pour faciliter les dispositifs de disponibilité,
et les partenaires, pour soutenir ce modèle hybride.
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Construire le GSCF de demain
Le GSCF est à un moment charnière de son histoire.
Nous avons su, depuis plus de deux décennies, prouver notre efficacité, notre rapidité et notre
utilité.
Nous devons maintenant franchir une nouvelle étape.

Construire une organisation plus robuste.
Assumer une part de professionnalisation.
Et préserver ce qui fait notre force : l’engagement humain.

Un appel à mobilisation
Cette évolution ne se fera pas sans vous.
Nous avons besoin :

de nouveaux bénévoles prêts à s’engager,
d’entreprises partenaires capables de soutenir et de comprendre cet engagement,
et de moyens financiers pour structurer durablement notre action.

Chaque engagement compte.
Chaque soutien compte.
Chaque euro compte.
Car derrière ces choix, il y a une réalité simple :
notre capacité à intervenir demain dépend des décisions que nous prenons aujourd’hui.

Innovation USAR :
 le GSCF renforce la détection des victimes

Dans la continuité de l’amélioration de ses capacités
opérationnelles, le GSCF développe un système léger de
détection de victimes destiné aux interventions en milieux
effondrés.
Compact, performant et rapide à déployer, cet outil innovant
permettra de multiplier les points de recherche sous les
décombres. Il vient compléter les moyens déjà utilisés par les
équipes USAR, en apportant une capacité supplémentaire de
localisation dans des environnements complexes et instables.

Dans les premières heures d’une intervention, où chaque minute est décisive, ce type
d’équipement peut faire la différence en facilitant la détection de signes de vie et en orientant
plus efficacement les opérations de sauvetage.
Ce projet s’inscrit pleinement dans la volonté du GSCF de renforcer en permanence ses moyens
techniques, tout en restant fidèle à son exigence d’efficacité et d’adaptation aux réalités du
terrain.
Une avancée concrète au service d’un objectif constant : sauver des vies, toujours plus vite
et plus efficacement.
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Votre avis nous est précieux
Depuis toujours, notre priorité est simple : rester proches de
vous, nos donateurs.

Aujourd’hui, notre magazine est publié deux fois par an en
version papier, complété par deux éditions numériques, soit
quatre publications annuelles.

Mais nous savons que beaucoup d’entre vous sont attachés au
format papier, ou ne disposent pas toujours d’un accès au
numérique  je pense notamment à nos aînés. Dans ces
conditions, certaines informations importantes peuvent ne
pas vous parvenir.

Être proche de vous a un coût, c’est une réalité.

Mais c’est aussi une évidence : quelle joie de pouvoir partager
nos actions avec celles et ceux qui nous font confiance.

C’est pourquoi nous réfléchissons à une évolution :
Proposer 3 magazines par an, tous disponibles en version
papier et numérique, afin que chacun puisse rester informé.

Donnez-nous votre avis

Vous pouvez nous répondre :
en scannant le QR code (réponse rapide)
ou par courrier (à l’aide du bulletin réponse joint)

Si vous adressez un don au GSCF par chèque,
il n’est pas nécessaire de remplir vos coordonnées : indiquez
simplement votre choix sur le bulletin.

Votre avis est très précieux pour moi et pour l’ensemble de
nos adhérents.

Sans vous, rien ne serait possible : vous êtes les premiers
maillons de notre engagement et de nos actions.

Thierry VELU
Président

Scannez le QR code pour accéder au formulaire en ligne.
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Informations personnelles
Nom : .............................................................. Prénom : .....................................................................................
Adresse : ................................................................................................................................................................
Code postal : ..............................................Ville : ................................................................................................
Email : .....................................@..............................Téléphone : ........................................................................

📝 Votre avis
1. Votre préférence :
☐ 3 magazines par an (papier + numérique)
☐ Conserver le fonctionnement actuel
☐ Recevoir uniquement le magazine en format numérique

2. Comment préférez-vous être informé(e) ? (plusieurs choix possibles)
☐ Magazine papier
☐ Email / newsletter
☐ Réseaux sociaux
☐ SMS / messages courts

3. Les informations que vous attendez en priorité :
☐ Nos missions sur le terrain
☐ L’utilisation des dons
☐ Les projets à venir
☐ Témoignages / retours d’expérience

Votre avis sur le contenu du magazine
5. Souhaitez-vous davantage d’articles sur : (plusieurs choix possibles)
☐ Nos actions à l’international
☐ Nos actions au niveau national
☐ Nos actions en faveur des personnes à la rue

6. Souhaitez-vous :
☐ Recevoir des conseils pratiques (prévention, gestion des risques, etc.)
☐ Découvrir des sujets particuliers (à préciser ci-dessous)

7. Si oui, quels sujets aimeriez-vous voir abordés ?
.....................................................................................................................................................................................................................................
 
4. Avez-vous des suggestions ou remarques ? (facultatif)
.....................................................................................................................................................................................................................................
.....................................................................................................................................................................................................................................
.....................................................................................................................................................................................................................................
.....................................................................................................................................................................................................................................

📬 Adresse de retour : GSCF – BP 80 222- 59654 Villeneuve-d’Ascq

Si une enveloppe GSCF est jointe à ce magazine, vous pouvez y insérer ce formulaire.
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Et si demain, c’était vous ?

Et si votre entreprise, votre collectivité ou votre organisation apparaissait ici…

Aux côtés de celles et ceux qui s’engagent concrètement face aux catastrophes.

Chaque mission, chaque intervention, chaque vie sauvée est rendue possible grâce à des
partenaires engagés.

Pourquoi pas vous ?

 Rejoignez le GSCF et donnez du sens à votre engagement.

 Contact :  direction@pompiers-gscf.org 

 🌐 www.gscf.fr



Dans le cadre de ses actions en faveur des personnes en situation de grande précarité, notre
association avait remis 60 kits de survie au comité de la Légion d’honneur de Courbevoie –
Nanterre – Puteaux.
Nous avons récemment été informés que l’ensemble de ces kits a été distribué à plusieurs
associations parisiennes engagées auprès des personnes vivant dans la rue. Cette démarche
permet d’apporter un soutien concret aux structures qui interviennent quotidiennement auprès
des plus vulnérables.

Parmi les associations bénéficiaires figurent notamment l’Ordre de Malte, la Maison de l’Amitié
et la Croix-Rouge. Grâce à ces kits, financés par notre association, une aide immédiate peut être
apportée aux personnes en grande difficulté, en particulier lorsque les conditions de vie dans la
rue deviennent encore plus éprouvantes.

Pour rappel, le GSCF, qui a fusionné avec l’association Urgence SDF, reste pleinement mobilisé
aux côtés des acteurs associatifs qui œuvrent sur le terrain pour venir en aide aux personnes
sans-abri.
Notre engagement demeure inchangé : agir concrètement pour soutenir ceux qui viennent en
aide aux plus démunis.

SOLIDARITÉ 
DES KITS DE SURVIE POUR LES PERSONNES À LA RUE

Aider ceux qui aident les plus
démunis, c’est aussi une façon

d’agir concrètement contre
l’exclusion.

KITS DE SURVIE : AGIR TOUT DE SUITE POUR LES PERSONNES SANS DOMICILE
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Cette action s’appuie notamment sur la fusion
opérationnelle des actions d’urgence sociale et de
l’association Urgence SDF au sein du GSCF, permettant
une réponse plus rapide et plus efficace auprès des
personnes les plus vulnérables.

Conçus pour répondre aux besoins essentiels
couchage, hygiène, premiers soins et équipements
utiles au quotidien ces kits apportent un soutien
immédiat aux personnes vivant à la rue et aux
structures engagées pour leur venir en aide.

Pour le GSCF, l’urgence sociale est une urgence à part
entière.

Face à une précarité qui s’aggrave, le Groupe de Secours Catastrophe Français (GSCF) renforce
son action en faveur des personnes sans domicile en mettant à disposition des kits de survie
destinés aux collectivités partenaires.

Nota : ce dispositif est destiné exclusivement aux communes partenaires du GSCF.
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 Nous avions besoin d’un package complet, fiable et durable, capable d’accompagner le
développement de notre structure tout en garantissant la sécurité de nos données.
C’est dans ce contexte que Frédéric, avec sa société Top Data, a su nous présenter une solution
adaptée à nos attentes. Il nous a proposé une base solide, mise en place depuis de nombreuses
années, pensée pour répondre aux exigences des associations et des structures ayant besoin d’un
suivi rigoureux de leurs données et de leurs relations avec leurs donateurs.
Depuis, avec le développement et l’accélération du GSCF, nous avons continué à faire confiance à
Top Data, dont les outils nous permettent de structurer notre organisation, de mieux piloter notre
activité et de centraliser des informations essentielles dans un environnement cohérent et sécurisé.
L’arrivée d’Antoine, il y a quelque temps aux côtés de Frédéric, a marqué une nouvelle étape. Il a su
nous rassurer, accompagner les évolutions nécessaires et mettre en place de nouveaux procédés
complémentaires, venant renforcer encore davantage l’efficacité et la fiabilité du système déjà en
place.
Aujourd’hui, la question de la sécurisation des données est devenue centrale pour toute
organisation. Protéger sa base de données, assurer la confidentialité des informations, garantir une
gestion rigoureuse des donateurs et disposer d’outils fiables sont des enjeux majeurs. Dans ce
domaine, Top Data nous apporte une réponse précieuse par son savoir-faire et par la solidité de ses
solutions.
Pour en savoir plus : www.topdata.fr

Top Data, un partenaire de confiance pour
accompagner notre développement

Il y a plus de dix ans, nous étions à la recherche
d’une solution capable de réunir en un seul outil
plusieurs besoins essentiels à notre
fonctionnement : la gestion de notre base de
donateurs, le CRM, l’édition des reçus fiscaux,
l’envoi des emails ainsi que notre communication.

Personne n’est à l’abri. Nulle part.
Dubaï en apporte une nouvelle illustration : aucune région du monde n’est totalement protégée.
En quelques heures, une crise peut tout faire basculer. Les déplacements deviennent impossibles,
les communications se coupent, des familles se retrouvent isolées.
Nous le répétons depuis toujours : le risque existe partout.
C’est pour cela que le GSCF se développe : être prêt avant que tout ne bascule.
Car lorsque le chaos commence, il est déjà trop tard pour s’organiser.
Être prêt avant, agir immédiatement : c’est ce qui fait la différence.
Merci d’être à nos côtés.
C’est avant la catastrophe que nous avons besoin de vous. Après, il est souvent trop tard.
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 Face aux catastrophes, anticiper n’est plus une option
 La réserve du GSCF au service des maires 

Les catastrophes ne préviennent pas. Elles frappent sans délai,
bouleversent les territoires et mettent à l’épreuve celles et
ceux qui sont en première ligne : les maires et leurs équipes.
Inondations, tempêtes, séismes, feux… À chaque fois, les
premières heures sont décisives. Et trop souvent, le constat est
le même : un manque de matériel immédiat, des moyens
limités, et une pression immense pour agir vite.
C’est pour répondre à cette réalité que le GSCF a fait un choix
fort : créer une réserve de matériel opérationnelle,
immédiatement mobilisable, au service des communes.
Donner aux élus les moyens d’agir
La réserve du GSCF est avant tout un outil concret.
Groupes électrogènes, pompes d’assèchement, matériel de
déblaiement, éclairage d’urgence, équipements de
protection… Tout est pensé pour répondre aux besoins réels du
terrain.

L’objectif est simple : permettre aux communes d’intervenir sans attendre, dès les premières heures, là
où chaque minute compte.
Parce que dans une crise, ce ne sont pas les intentions qui font la différence, mais les moyens
disponibles immédiatement.
Une logique de solidarité et d’efficacité
Le dispositif repose sur une conviction forte : on est toujours plus efficace ensemble.
Grâce à un partenariat avec le GSCF, les communes peuvent accéder gratuitement à cette réserve et
bénéficier d’un appui opérationnel en cas de besoin.
Ce modèle vient renforcer les dispositifs existants, en apportant une réponse complémentaire, souple
et rapide, au plus près des réalités locales.
2026 : se rapprocher des territoires pour mieux protéger
Face à l’intensification des crises, le GSCF prépare une nouvelle étape majeure.
En 2026, la réserve de matériel va connaître un développement important avec un objectif clair : se
rapprocher des maires, des responsables de réserves communales de sécurité civile et de l’ensemble
des partenaires.
Déployer des capacités au plus près des territoires, réduire les délais d’intervention, mieux anticiper les
besoins… Cette évolution marque un changement d’échelle.
Car une réalité s’impose : on ne gère pas une catastrophe à distance.
Cette proximité renforcée permettra aux collectivités de gagner en réactivité, en autonomie et en
efficacité dans la gestion des crises.
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Une vision : anticiper pour ne plus subir
Au-delà du matériel, la réserve du GSCF porte une vision.
Celle d’une France plus résiliente, capable de faire face aux catastrophes sans attendre.
Celle d’élus accompagnés, soutenus et équipés.
Celle d’une organisation où la préparation devient une priorité.
La réserve du GSCF n’est pas seulement un stock.
C’est un outil stratégique.
Un engagement concret.
Une réponse opérationnelle aux défis d’aujourd’hui et de demain.
Élus, passez à l’action dès aujourd’hui
Maires, responsables de réserves communales de sécurité civile, ne restez pas seuls face aux risques.
Rejoignez la dynamique du GSCF et bénéficiez d’un accès à une réserve de matériel conçue pour
répondre aux premières heures de crise.
Contactez-nous dès maintenant : mairie@pompiers-gscf.org

Lorsqu’un séisme survient, le temps devient un
adversaire implacable.
Les premières heures sont décisives. Chaque
minute peut faire la différence entre la vie et la
mort.
Dans ces contextes d’intervention extrême, la
performance du matériel engagé joue un rôle
déterminant. Elle conditionne la rapidité d’action,
la précision des gestes et, in fine, les chances de
survie des victimes ensevelies.

 Nouvelle génération d’équipements USAR
Le GSCF franchit un cap stratégique pour sauver plus vite

C’est dans cette logique que le GSCF – Groupe de Secours Catastrophe Français a récemment
franchi une étape majeure en renforçant ses capacités opérationnelles, avec un investissement
stratégique de plus de 30 000 € dans une nouvelle génération d’équipements dédiés aux
opérations USAR (Urban Search and Rescue)..
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Renforcer l’efficacité opérationnelle sur le terrain
Face à des structures effondrées, instables et souvent difficiles d’accès, les équipes de secours
doivent intervenir rapidement, avec des outils fiables et adaptés.
Cet investissement répond à un objectif clair : optimiser les délais d’intervention et améliorer les
capacités d’extraction en environnement complexe.
🇮🇹 Un partenariat technique au service du terrain
Dans le cadre de cette montée en puissance, le GSCF a travaillé en étroite collaboration avec la
société italienne ITAL RESCUE, spécialiste reconnu du matériel de secours post-catastrophe.
Une délégation s’est rendue en Italie afin de :

tester les équipements en conditions opérationnelles,
évaluer leur performance en situation réelle,
sélectionner les solutions les plus pertinentes pour les missions post-sismiques.

Cette démarche garantit une adéquation totale entre les équipements acquis et les contraintes du
terrain.
🔧 Des équipements conçus pour les interventions extrêmes
Le GSCF s’est doté de matériels de dernière génération, comprenant :

Écarteurs hydrauliques haute performance
Vérins de stabilisation
Cisailles de découpe
Caméra endoscopique nouvelle génération pour la recherche de victimes

Un brise-béton professionnel viendra prochainement compléter cet ensemble.
Autonomie et rapidité : des atouts décisifs
L’ensemble des équipements est électroportatif et alimenté sur batterie, permettant :

une mise en œuvre rapide,
une totale indépendance énergétique,
une capacité d’intervention dans des environnements dégradés ou isolés.

Un avantage déterminant lorsque les infrastructures sont détruites ou inopérantes.
💬 Une stratégie tournée vers l’anticipation
« Une vie n’a pas de prix. Ce matériel nous permettra d’intervenir plus efficacement et de sauver
davantage de victimes. Anticiper, c’est être prêt lorsque la catastrophe survient. »
 — Thierry Velu, président fondateur du GSCF

Se préparer pour mieux sauver
Les catastrophes ne préviennent pas.
Mais la préparation, elle, relève d’un choix stratégique.
En renforçant ses équipements, le GSCF confirme sa volonté de :

s’adapter aux exigences des interventions modernes,
améliorer ses capacités de réponse opérationnelle,
et surtout, gagner un temps précieux là où chaque seconde compte.

Parce que, sur le terrain, agir vite, c’est souvent sauver une vie.
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Ormuz : une crise qui peut nous atteindre 
Dans un monde marqué par l’instabilité croissante des
équilibres géopolitiques, certains points du globe concentrent
à eux seuls des enjeux majeurs. Le détroit d’Ormuz en fait
partie.
J’ai évoqué cela sur le site du GSCF, en alertant sur les risques
liés à cette zone stratégique. Ce passage maritime, par lequel
transite une part essentielle du pétrole et du gaz mondial, est
aujourd’hui au cœur de tensions susceptibles d’avoir des
répercussions bien au-delà du Moyen-Orient.
Mais au-delà de l’analyse géopolitique, c’est une réalité que
nous devons regarder en face : les crises d’aujourd’hui sont
globales, rapides et souvent imprévisibles. Un incident dans
cette région peut, en quelques jours, produire des effets
concrets sur nos territoires.
C’est précisément ce que nous observons sur le terrain depuis
des années. Les catastrophes ne naissent pas toujours là où on
les attend. Elles sont souvent la conséquence d’un
enchaînement de fragilités, parfois à l’autre bout du monde.
Pour les acteurs de la gestion des risques et de la sécurité
civile, cela impose une exigence : anticiper plutôt que subir.
Au GSCF, cette vision guide notre engagement. Car derrière
chaque crise, qu’elle soit naturelle, technologique ou
géopolitique, il y a toujours des populations à protéger.

Thierry VELU 
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Ma conviction
Les crises de demain ne préviendront pas.
Elles naîtront parfois loin de nous… mais leurs conséquences seront 
bien réelles ici. Dans un monde interconnecté, aucun territoire n’est à l’abri.

Notre responsabilité : ne jamais subir, toujours anticiper.
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 72 HEURES

Un séisme.
Une explosion.
Une inondation.
Tout bascule en quelques secondes.
Puis commence le compte à rebours.
72 heures pour retrouver des survivants.
72 heures pour agir avant qu’il ne soit trop tard.
72 heures où chaque décision compte.
Sur le terrain, il n’y a ni discours, ni promesses.
Il y a des vies à sauver.
Des équipes à engager.
Des choix à faire.
Depuis plus de 26 ans, le GSCF intervient dans ces moments-là.
Sans attendre.
Sans détour.
Avec une seule priorité : agir.
Ce magazine n’est pas une vitrine.
C’est le reflet d’une réalité.

Là où commence le chaos, commence notre mission.

REVUE 
AVRIL 2026

http://www.gscf.fr/


Ici, il n’y a plus de bruit.
Juste ce qui reste.
Un jouet.
Des pierres.
Une enfance interrompue.
Quand tout s’effondre, ce ne sont pas seulement des bâtiments qui disparaissent.
Ce sont des repères, des souvenirs, des vies entières à reconstruire.
Conflits, catastrophes…
Le chaos laisse toujours des traces.
Les voir, c’est déjà refuser d’oublier.
Et peut-être, commencer à changer les choses.
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Soutenez le GSCF.

Ensemble sauvons des vies.
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